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IL Y A CENT ANS 
Réorganisation de l'Administration des Forêts 
L'organisation du service forestier a connu des à-coups, il y a 
une centaine d'années, et les Annales Forestières de janvier 1849, 
relatant la mise à exécution du décret de l'Assemblée Nationale 
relatif au budget des Forêts, intitulait nettement son article : 
« Désorganisation du Service forestier ». Il faut reconnaître qu'on 
n'y était pas allé de main morte : « Sept conservateurs sont descen-
dus de grade et .replacés seulement comme inspecteurs. Soixante-
trois inspecteurs sont mis en disponibilité sans traitement, c'est-à-
dire jetés brusquement sur le pavé, et réduits à la misère, eux 
et leurs familles, à moins qu'ils ne trouvent dans leur fortune per-
sonnelle les moyens de pourvoir à leur subsistance ». 
Cette réduction massive de personnel était la conséquence du 
vote du budget rectifié de 1848. Les inconvénients qui s'ensuivi-
rent furent si évidents que, dès le 18 avril 1849, o n rétablit les 
emplois supprimés. Cette nouvelle décision entraîna le replacement 
immédiat des conservateurs descendus au rang d'inspecteurs et des 
inspecteurs mis en disponibilité. Le rétablissement des postes d'ins-
pecteurs avait été notamment réclamé par un « honorable repré-
sentant » du nom de G REV Y, qui avait dit à l'Assemblée Nationa-
le : « Faites bien attention que l'agent important de l'administra-
tion des forêts, c'est l'inspecteur. C'est l'inspecteur qui fait les 
opérations importantes, c'est lui qui marque, qui estime... Quicon-
que connaît un peu la matière dont je parle sait qu'il est impos-
sible à un inspecteur d'administrer plus de 20.000 ha. ». 
Lors de la discussion du Budget des fo4rêts le 13 mai 1850, l'or-
ganisation de l'administration forestière fut encore évoquée. La 
commission du budget proposait l'aliénation des forêts domaniales, 
la suppression de l'école forestière, la suppression de postes d'ins-
pecteurs. Mais ce n'était plus comme en 1848; en 1850, comme en 
1849, Ia cause forestière fut bien défendue. Tous ces malencontreux 
projets de suppression ou d'aliénation furent abandonnés. 
